
                                                           Ma mère 

Je garde un gout amer 

De cette femme ma mère 

Eloigniez ce courent fétide enfant 

Je me reproche temps que peux  maudit parent 

Il est mon héritier faux faussaire 

Coup âpres coup pervers père 

Doux beau rayon de soleil hivernal 

Se personnage courbé pauvre animal 

Il essuie ses larmes de reproche 

Il prend une autre approche 

Mère père frère aimer moi telle que je suis 

Vous me lasse vous vous sauver je fuis 

Mère je vous désire cœur filial  

Vous ne m’aimer point c’est fatal 

Je pleur de votre absence 

Voila ma terrible récanpansse 

Mère décéder je suis comme au début 

Je suis et je le fut 

 

 

 

  



  

  

 

 

 

 

  

 

  

  


